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ECHOS POLITIQUES Après avoir parlé de la politique I libre Echange,
générale de sir John, du Pacifique I « —
Canadien et de la politique nalio- %La réduction du revenu et l’abo 
nale, M. Perley termina en invitant lit on des timbres sur les médecines 
les jeunes gens présents à se joindre I bfevelèes ont grandement bénéficié 
au club McDonald, fondé la veilleI sf* acheteurs tout en soulageant 
même et qui était destiné à fairejlflk fabricants. Ceci i st surtout le 

grand bien à la jeunesse conser-1 cto avec les préparations Green'i 
vatrice d'Ottawa (Appl.) I August Hower et Boschre's German

M. W. A. Polette, jeune avocat de ISgrup, car la réduction de 36cts par 
Hull, qui réside à Ottawa depuis I doz a été employée pour augmenter 
quelque temps, parla ensuite, avec!I® capacité des bouteilles contenant 
beaucoup de succès. Ices remèdes, donnant ainsi un cin-

11 fut suivi de M. J. R. Booth quitquième de médecines de plus dans 
prononça un discours énergique en les bouteilles à 75cts. Le August 
faveur du parti conservateur. I Fkwer pour la Dyspepsie et a Sec 

Le Capt. Goulet, d’Aylmer, appe lions du foie, et le German Syrup 
lé ensuite, fit un excellent exposé pour les rhumes et troubles des Drand assortiment à bon marché I
de la situation et ses remarques poumons, ont peut être la plus forte _____
furent vivement applaudies. vogue d’aucune médecine dans ce Couve, tes pour chevaux eu prix coù-

La foule appela ensuite M L. A monde. L’avantage de plus grandes tant ; se vendant rapidement. Pôles pour 
Olivier qui prononça l’un des meil I bouteilles sera apprécié par les ma- rideaux aux bas prix ordinaires, transpa- 
leurs discours que l’on puisse en. Hades dans chaque ville ou village Irenls av6c dessins d’ornement pour renôtres 
tendre. dü monde civilisé. Les bouteilles ®‘n"ulMUX ««element 95

LAMPES ELECTRIQUES
EX‘ïï'S’LK’,,“ “Sie**-'"f"»1 --*•*’ «•»«
assemblée se déclare complètement Le, mérites sans précédents du Articles de flütlisiS BOUT 
en faveur de la candidature de MM. Sirop Allemand de Boschee durant rrpgpnts
Robillard et Perley, résolution qui ces dernières années ont étonné le UreseUlS.
fut adoptée à l’unanimité des von. m0nde entier. C’est sans nul doute COMPAGNIE MANUFACTURIERE 
L assemblée se termina par des he plus sûr et le meilleur remède vrAmmiVAT1? nT rnrT,
vivats enthousiastes en faveur desIencore découvert pour guérir radi-1AllUiX AiiD DÜ LULKi
candidat*, du président et de lai calement la Toux, les Rhumes, et (60 RUE SPARKS. 

Tel qu'annoncé dans les journaux 6me' I les affections des poumons les plus OTTAWA
d’Ottawa, il y eut hier soir assem- ----------- m I trieuses. R agitd après un principt
blée à l’ancienne église St Jean VEnfint brûle I tout different des autres préparations
Baptiste, quartier Victoria, en fa- _ I Pre8Cril0s Par les médecins et n’en
veurde MM. Robillard et Perley, n ... , _ _, . , . lève pas le Rhume seulement tou-
les deux candidats conservateurs auvre petite 1 qu elle était belle 11 en laissant la maladie dans le syste 
choisis à la Convention. Malgré le 11 me 8emble toujours la voir sou-1 me ; au contraire, ce remède enlèvt 
mauv« is temps, la salle était litté .rianl avec 868 7eux bleus et sautil I ta cause du mal, guérit les parties- 
râlement encombrée d’électeurs dès lant avec 8a blonde chevelure qui I affectéés et laisse le corps entiei 
avant 8 heures. 80 Jouait au vent. I dans une condition de santé parfaite.

M.C. Gagné fut appelé pour pré . Devant la modeste maison de son I Une bouteille gardée dans la 
sider au fauteuil ; on remasquait Père, de complice avec plusieurs au | maison pour usage lorsque vient

l’estrade MM. Robillard, Perley, tres bambins, elle avait allumé un I la maladie exemptera beaucoup de
J. R. Booth, Polette, Olivier Des’ grand ^eu- avait mis son jol I frais de médecins et préservera 
jardins et Goulet. ’ jupon blanc et ses pieds mignons I d’une longue maladie. Un essai

M. Robillard adressa le premier voltl£eaient autour de l’âtre comme I convaincra de ces faits. Il est ven 
la parole : il fut accueilli avec en des moucherons imprudents ou de | du par tous les droguistes et mar 
thousiasme ; il parla d’abord en blancs papillons. Tout à coup elle Ichands généraux du monde entiei
français et en anglais ensuite. Il pousse un cri perçant et s’élançe au | Prix, 75 centins la grande bouteil
dit en substance qu’il avait d’abord mi*i0u de 808 compagnes qui fuient}le,
hésité à accepter la candidature pour ePerdues. Pauvre phatèue, ses ailes | Ottawa 25 Oct. 1885—lan.
Ottawa, mais que, du moment où son* en *0U ^ cour^ s’agite, se 
sa décision a été prise et qu’il rOLd0 Par t0rr0« se relève, appelle 
fut le choix de la Convention, il sa mere, sa bonne mère.
s’étâit mis activement en campagne, :!a ies derniers lambeaux de. .
bien décidé à remporter la victoire ses vêtements, tombant dévorés pari Encadrages faits au prix coûtant. 12d / FlêCSS ŒG t&DIS BrUS- 
dans cette élection (Appl.) 11 esi 0 f0Us laissent voir le corps tout I ”,hei Chevrier Frères, 466 rue Sus I SfillAS fit TattÏQflffPÎA ifier d’être le porte-étendard du meurtri de la pauvre enfant ; on la sex. SeUGS i *01859116 3,
grand parti libéral-conservateur, lransporte dans son berceau et on |  •--- | VGECuG CGttS S6Z212UI16-
parti pour lequel il a combattu du court chercher le médecin. j Attention
rant de longues années à la Cham C est alors que je suis appelé au-1 Le Quinium LaBarraque est un 
bre provinciale d’Ontario. Ce parti Près de cet ange de douleur. Elle I vin qui fortifie les personnes épui 
a été fondé il y a bien longtemps 110 faisait entendre qu’une plaintt I sées par la maladie. Il agit mer 
par la coalition des meilleurs élé légère et elle tenait ses yeux cons-1 veilleusement sur les estomacs dé 
ments extrémistes des deux côtés, -amment fermés. Ilicats en augmentant l’appétit et
Le parti libéral-conservateur a , ~Quei %e as tu, ma belle ? lui | facilitant la digestion,
toujours un bon mot à l’adresse de demandai je. 
notre pays, pour preuve qu’on — Irois ans, dit elle de sa voix la 
relise les discours de son chef sir Pf118 douce.
John, en Angleterre. —Lt quel est ton nom ?

L’orateur parle ensuite de la Zephérina 1 
grande entreprise du chemin de fer —-Zephérina î c’est un beau nom.
Pacifique Canadien que les grits Et ouvrant ses beaux yeui bleux, I Sussex, Ottawa
déclaraient ne pouvoir être coraplé- 0L0 sourit doucement. I  *--
téeen dix années avec toutes les Quand nous eûmes pansé ses Chevner Freres vendent toujours 
ressources de.l’Empire Britannique blessures, elle se pencha la têteIaux mêmes conditions chaires, 
et que le gouvernement de sir Jonn 8Ur 80n oreiller en disant : u Je I montres, câdres, miroirs, albums,
supporté par une population de veu* dormir 1 Je veux dormir 1” I de. etc. Ces conditions sont : “par
quatre millions d’habitants a cons- Pauvre enfant 1 c’était son dernier! paiements à la semaine.” 
truit en six ans 1 sommeil. En effet, le lendemain

Parlant du régime de 1875, 76 et Ie la revi8 01 Zephérina dormait 
77 qui avait amené la misère et la en0or0« Sommeil terrible, 
ruine partout, M. Robillard deman- mei1 rempli de souffrances et d’hor 
da aux électeurs présents s’ils vou- h01^ Par» parfois la pauvrè petite 
laient retourner à ces jours néfastes; 80 levait tout droit dans son ber- 
des “non” énergiques furent la ré- ceau en poussant des cris terribles, 
ponse à cette question. Les articles Pu*8 P1*0 retombait dans les bras de 
de nécessité absolue à la vie sont 8a mère, qui souffrait pour le moins 
maintenant à meilleur marché que autapt que son enfant. Parfois 
dans ce temps-là et le Canada a été aU8.8* lin sourire effleurait ses lèvres, 

les Canadiens. Ce dis ™a*3 ffU0l sourire, grand Dieu 1 
du futur député à la Chambre Lomme il allait droit au cœur de 

des Communes fut couvert n’ap mère désolée 1 Et moi, qui ai vu 
plaudissements réitérés. couler le sang humain tant de fois

M. Perley fut ensuite appelé à sans frémir, j’ai pleuré. J’ai pleuré 
plaisir mais encore un devoir de grands cris. Il dit qu’étant citoyen 0n voyant souffrir la pauvre petite 

travailler de toutes leurs forces afin d’Ottawa depuis au delà de 30 ans, Zéphérina. Elle est morte, elle a 
mit* 99 murant MM Rnhiiiar.i ü n’était pas nécessaire pour lui rendu son âme avec un sourire.
J e* d’exprimer à cette assemblée ce Comme les papillons blancs au
Parley soient déclarés tous deux qu’il avait l’intention de faire s’il f°ur de la flamme, elle pourra dé 

> les représentants de la Capitale était élu député comme il préten sormais voltiger auteur des feux du
7*' dans le Parlement fédéral par des dait bien l’être. (Cris de : oui 1 oui 1 Gl0l et elle ne brûlera plusses ailes,
h majorité» imposante, qui prouve- * P6** Zéphérina

( ront à 1 évidence que Sir John Mac- couverte d’arbres et l’ancien
. donald est toujours le chef popu- Ottawa et ses alentours dont la
j laire par excellence et que sa politi- population est actuellement de Allez chez Chevrier Frères

que en est une qui a IHpui de tous c^mptÆem^nWoOO^i am 
l les hommes bien pensants, à quel- rait été difficile alors de rassembler 
1 que nationalité qu’ils appartiennent, autant d’hommes dans Ottawa qu’il

y en avait de présents à celle assem 
Carte blée. Il s’est dévoué à la politique

. , j -«r , . canadienne et a aidé en 1863 son
Les pilules de Vallet sont le meil- estimable et regretté ami, M. J. M. 

leur remède connu pour redonner Currier. En tout temps depuis lors, 
aux joues leur teinte vermeille ajouta l’orateur, j’ai supporté le 
perdue par suite de maladie ; ce grand parti conservateur qui depuis 
remède est approuvé par l’Acadé-J l’inauguration de la Confédération 

Paria . a été a la téta des affaires du pays.

* ci HAS BOIS A VENDRE
M. Oscar McDonell, d'Ottawa, est 

parti pour Glecgarry afin de tra
vailler à l’élection de M. McMaster.

Bois de corde de première qualité, érable! 
merisier, épinette rouge, etc., etc . 
liviè A domicile. S'adresse, au No 157 
rue Broad cher M. Z. Lagacé, hôtelier, en 
face de la gare du Paciüque.Jeunes Gens, Attention ! TOBOGGAN

Améliorée “Star.”

unOn mentionne le nom de M. 
Louis J. Papineau, fils du chef de 
1837, comme candidat contre M. 
Alonzo Wright, à Ottawa.

Déménagement.HP WA.
Une assemblée de ce club sera 

• tenue dans la SALLE DE L’ASSO
CIATION OUVRIERE CONSER
VATRICE, rue Rideau, (bloc Rowe)

A partir de Lundi, le 31 
mou poste d’affaire sera auI courant■garre a eu lieu 

lundi dans la 
mire Ottawa et 
de la boisson 

1 devrait être 
le poings pelu- 
■s combattants 
: des yeux pc-

Voyez là et vous n’en achèterez 
pas d’au Ire. NOUVEAU MAGASINLa nomination de l’honorable M. 

de la Bruère comme président du 
Conseil Législatif a été annulée et 
l’honorable M. l.s Archambault a 
été nommé à sa place.

Raquettes Coin des Rues Sussex et York, où 
je m’occuperai du commerce 

de Gros et de Détail. 
L’ancien magasin No. 455, Rue 

Suesex, sera fermé et ne servira que 
d'entrepôt pour mes marchandises.

Vendredi Soir, 4 Février ’87
1

A. 8 heure#.

Tous les jeunes conservateurs 
sont priés de s’y rendre.

TAYLOR McVElTY, 
Président.

lier l’extension 
jusqu’à New- 
baltes ont été 
lettres y soient 
tel que cela se

M. Sullivan, arpenteur, aurait 
l'intention, parait il, de disputer le 
comté de Québec à sir A P. Caron.

M. Sullivan est un ancien conser
vateur.

I*. €. MJ1LLAUMB
Libraire, Importateur.

A. A. ADAM, IL TIENT LA TETEVice Président.
3 février 1887.

est encombré 
les bouchers 

ms leurs gla- 
raut la saison

Le fameux Brûleur ‘Argandi
Pouvoir d’éclairage sans précédent! 

Lumière égale à aucune lampe électrique* 
Fini en cuivre poli ou or bronzé. Prend 
cheminé ordinaire. Absolument sur, s’a 
dapte à toutes les lampes. Très a van tag 
suitout pour les magasins, les églises et 
les grandes salles. Fait très élégamment 
et de façon à ce que la mèche puisse être 
remontée, coupée et éteinte avec grande 
facilité. En conséquence de la combustion 
parfaite qu’il produit, toute odeur d’huile, 
si commune avec les autres brûleurs, est 
enlevée.
, Son vaste appareil de distribution de 

1 air empêche la lampe d’ôtre surchaullée, 
et toute huile épaisse ou légère peut-être 
indifféremment employée.

Seul agent pour Ottawa et le district.

ROBILLARO-PERLEYLE CANADA
Assemblée da quartier Victoria

RIERCIAL
LES CANDIDATS ACCLAMÉSOttawa» 3 Février 1887

i prix coûlaut, 
, 4tiB rue Sus- f a

LES ELECTIONS.

B.r Fi ères pour 
seul magasin 
>rix coûtant ■

Trois semaines tout au plus novs 
séparent du jour fixé pour le résul 
tat final des élections fédérales. 
D'ici là, tous les conservateurs qui 
désirent ardemment voir triom 
pher la politique de Sir John ne 
doivent pas manquer de travailler 
avec zèle au succès de l'élection 
de MM. Robillard et Perley, les 
deux favoris de la convention con
servatrice d'Ottawa.

Le fait que Von doit avoir en vue 
dans celts élection est de savoir si 
le gouvernement doit ou non 
être supporté ; ainsi donc, tous ceux 

- qui ne désirent plus revoir au ti 
mon des affaires les hommes qui 
ont tant fait pour empêcher la cons 
truction du chemin de fer Pacifique 
Canadien, qui veulent la ruine des 
industries canadiennes et qui étaient 
opposés à toutes entreprises qui 
Couvaient assurer le progrès et la 
prospérité dans le pays, ceux-là, 
disons nous, doivent unir leurs 
efforts et travailler énergiquement 
à l’élection de MM. Robillard et Per 
ley, qui sont des hommes politiques 
d’expérience et bien qualifiés sous 
tous les rapports, pour représenter 
dignement à la Chambre des Corn 
munei du Canada la cité d’Ottawa. 
Les jeunes gens sont surtout appelés 
à joindre leurs efforts et à déployer 
une grande énergie pour !e sec èide 
cette cause qui est la cause de tout 
le peuple canadien. Tous, en un 
mot, doivent travailler dans cette 
élection, afin d'assurer le triomphe 
des candidats de la convention qui 
«era, en même temps, le triomphe 
du grand parti conservateur.

La lutte qui se poursuit en ce 
ment est ia plus importante qui ait 
eu lieu depuis l'union des provin
ces et nous n’avons aucun doute 
que tous les amis de la cause con
servatrice se feront non seulement

dyspepsie de 
s du foie et la 
, suivant que 
trois organes 

3 du Dr Sey,, 
eur vigueur, 
renforcissant,
. source d’un 
dies.

■ EDWIN PLANTsur
Marchand de Vaisselle, Lampes, etc.,

114 rue Rideau
Ottawa, 4 nov. 1885—

BIG PUSH. HENRI MASSE
EPICIER et BOUCHER

i

DRK
Tapis à Sacrifice. COIN DES RUES. BULLETIN COMMERCIAL4 située sur la 

connue comme 
ec lot de terrain 
>ndilions :

! Primrose et Cambridge
Le public trouvera toujours à mon ma

gasin des épiceries de premier choix, et à 
mon étal dos viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude
Effets livrés à domi »

a
iée sur la rue 
1 bon marché, 
ne chance pour 
mmédiatemenl

GOULET, 
mberlaod et

Conditions comptant.
Strictement nn seal pi lx.

liai
ls

COURT OF 
iRLETON. Vente par le ShérifDépOte du Journal

M. Thomas, épicier, Hull.
Mlle Séguin, rue Principale, 

Hull.
M. Guillaume, libraire, York et

I *
nice ” TAAME CATHERINE IIARDGROVE, 

LJ du canton de Maniwaki, dans le 
dhtrict d'Ottawa, Demanderesse ; contre 
les terres et ténements de Allan Grant, 
Octave Groulx et Cyrille Groulx, tous tro s 
du canton de Cameron, dans le district 
d’Ottawa, cultivateurs, conjointement et 
séparément, Défendeurs ;

1. La moitié nord du numéro dix sept 
(No. 17), dans le second rang du canton 
de Cameron, dans le comté d’Ottawa, con
tenant environ soixante acres en super
ficie, plus ou moins ; avec les bâtisses 
dessus érigées ; le tout la propriété du 
défendeur Allan Grant.

La moitié sud du lot numéro dix-sept 
(No P), dans le second rang du dit can 
ton de Cameron, dans le comté d'Ottawa, 
contenant environ soixante et neuf acres 
en superficie, plus ou moins ; avec les 
bâtisses dessus érigées. Le tout la pro
priété du défendeur Cyrille Groulx.

Pour être vendues au bureau du régis- 
trateur pour le comté d’Ottawa, la cité 
de Hull, le QUINZIEME jour de FEVRIER 
prochain, à DIX heures de l’avant-midi. 
Le dit bref rapportable le premier jour de 
mars 1887.

that afier the 
9 f om the just 
plication will 
the Surrogate 
rieton, at his 
se, in the City 
nthe Chabot, 
rid Pierre Hy- 
s infants c il- 
Albert H nri 
»t, and Mariei

•I

150, 152, 154, rue Sparks.
s »rn-AM,

in the ClisboL 
D., 1887.

«VIS AUX ENTREPRENEURS
•N RECEVRA A ce bnrean jusqu’à 

Mardi le 1er Mars, dee soumissions cache
tées, adressées au soussigné avee inscrip
tion “ Sousmieeion pour le nouvel entrepôt 
ds vérification etc., Ottawa ” pour les aif- 
féreite travaux à faire pour la ion 
st l'achèvement de . ^
NOUVEL ENTREPOT DE VERIFICA- ife 

TION. ETC. ^

J

HEURS. gardé pour 
cours strnetionsa ejusqu’à Lun- 

ler prochain, 
ie cachetées 
; la Husorip 
'de à l’usage 
action et j»

LOUIS M. COUTLEE, 
Shérif.1 Bureau du Shérif, Aylmer. 

20 Janvier 188/.un
OTTAWA.

On pourra voir les plans et Isa devis an 
Département des travaux Publics, Ottawa, 
à partir de Lundi le 14 Février,

Les soumsisionnaires devront examiner 
eux-mêmes le terrain où doit être construit 
l'entrepôt, et bien connaître la nature des 
travaux à faire, suivaat les dits plans et les 
dits devis, avant d'eavojsr leurs soumis-

«...WOODCOCKlion, à meins qu’elle ls soit faite sur la for
mule imprimée, qui sera fournie, et signée de 
leurs mains.

LA GRANDE VENTE
----A—

MOITIE PRIX
L’Union NationaleiRGEOIRS

OtS

ABONNEZ-VOUS AU
Grand Journal

“L’UNION NATIONALE”
PUBLIE A OTTAWA ET A HULL.

S 1.00 par année seulement.

8 pages de lecture toutes>s semaine». 
Donne les prix du marché d’Ottawa.

Parait le Vendredi et est déposé h la 
poste assez tôt pour que les cultivateurs le 
reçoivent le dimanche.

Magnifiques chromos donnée en prime 
pour abonnement payé d’avance.

M. ISRAEL DUMAIS, notaire.
Agent-général.

166 BUB PRINCIPALE,
HULL.

K.l.ASN BEtMANOB <w sous-igenls.

a n u rean de 
IJ Départe- 
towa ; à la

tir des for-

’tis Qu’au- 
considéra- 
sur la for

et dout les 
»«at rem-

aB ----- CHEZ-----
si©Roseau L.i

Ste.

pour
vos encadrages—Iæ seul magasin 
où ils seront faits au prix coûtant . 
466 rue Sussex.

D’Articles de A odes, 
Plumes, Dentelles et 

articles de goûts
est commencée ce matin (JE O DI.)

VENTE SANS BBSEBVB

tsrPowr de bons marchés, 
Venn à bonne heure et 

vogm les grandes affiches.

89, rue Sparks

Chaaue soumission devra être aceompa- 
gaée d'un chèque de banque “ accepté, égal 
a cinq pour cent’ du montant de la sou
mission, payable à l’ordre de V Honorable 
Ministre des Travaux Publies. Ce chèqce 
sera confisqué si le soumissionnaire refuse 

Aificatio 
vaux entrepris ; 
ssion n’est psa

Triple action—Il y a dyspepsie de 
l’estomac, la dyspepsie du foie et la 
dyspepsie des intestins, suivant que 
l’un ou l’autre de ces trois organes 
est affecté. Le remède du Dr Sey, 
en rendant à ceux ci leur vigueur, 
en les stimulant et les renforcissant, 
tarit graduellement la source d’un 
nombre infini de maladies.

aecomna-
xepté, égal 
4 fit meo- 
rl morable 
3e shêque 
dsionnaire 
■ notifiea- 
sux en ire- 
lion n’est

ds signer le contrat, aprè 
s’il n°exécute pas les tra 
il sera remis si la 
acceptée.

Le Département ne s’e 
la pins basse ni

soumis

□gage à accepter ni 
aucune des soumissions.

•«
A. GOBIIL, 

Secrétaire. 
Département des Travaux Publics. ) 

Ottawa, 27 Janvier l‘87. j
accepter

unissions.

IL,
ré taire

m

■ wWM,
'f

H
»



POBTKAIT8
AGREABLE POUR LES BÛMES ! GRANDE REDUCTION

Articles de Modes donnés pour rien durant 
les Fêtes de Photographies * grant eur

CABUSTETK0EL et du MR UE L’AN!
$2.00 par dottST L’Assortiment 'immense et .varié 

d’articles de Modes et de fantaisie pour 
Dames, vendu à MOITIÉ PRIX. CHEZ

Dorion <feMlle À. McDonald Delorme
Magasin Parisien de Modes

S21 BUK SUSSEX, UC Rue Sparks et 565 Rue Susse?
Quatrième porte de la rue York Coin de la rue Rideau. 

OTTAWA.

P. 8.—Satisfaction garantie.

m Jü
PELLETERIES I PELLETERIES,

■Èt

James K. Bowes
AKOHITEOTE

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

HUE SIA II K S.
Ottawa 9 juin 1886—la

L’HIVER EST ARRIVE!

GRAND ASSORTIMENT
— DB '!3

Capots en Fourrures. Cas
ques, Gants, Mitaines,

POOR TOUS LES GOÛTS ;

Collets de Manteaux, Man
chons, garnitures en

Loutre, etc., etc,
Pour Dames etriHfSSienrs,

Pour lea meilleures ferronneries à bon mai. 
ché, ailes ches

iïtcDOTJO ALL & CUZNE1
Le us ancien magasin de ce genre à 

, établi en 1860, à l’enseigne de 1»
CROSSE T ARRIERE,

Rue Sussex, et coin ce la rue Ouïe,
CHAUDIERES. OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.

Otta

J .
12U, Rue Rideau.

MCDOUGALL i CUZKER

mmi

CHEMIN UE FERNous venons de recevoir un 
assortiment de “CANADA ATMNT1C”
TAPIS de BRUXELLES

.LA------T DB------
VOIE LA plus COURTE.TAPISSERIE ENTRE

OTTAWA IT MO'TKKALVoyez-les avant d’acheter.

Harris k Campbell, WLiss convois partiront de"la gare de 
la rue Elgin comme suit ;

TRAIN EXPRESS DB Ml INTRBAL :

fi OA a m TRaIN express se me
O.WV B.lu, cordant avec l’Express du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains i_u Grand Tronc 
pour l’Est .et le Sud-Est, arrivant là à
11.80 a m.

BUE O’CONNOB.

Montres, Chaînes, 
Colliers Eté., 4 50 D DI ,TfiAIN RAPIDE avec salle 

*,wv r I dîner, arrivant à Montréal 
à 8.30 |».m„ se raccordant avec les 
trains du Vermont Central et du Gran;! 
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 13 30 p.m. 
et 8-00 p.m. de l'Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec les 
trains de l’Est et du

TENDUS AUX CONDITIONS 

TRES FACILES DE

$1. par semaine
n , b'Jd. Char Palais
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.45 a.m. et 4.35 p.m. 
sé raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

Exp eae de Boston et New-York vià 
Rouse’s Point.

21 9(1 n m Quittera Ottawa, gare de
I IiUV Ve llle la rue Elgin, arrivant à 
1 House’s Point’s 5.50 p.m. et se ratcor- 

9 «dant à cet endroit avec les trains du Ver- 
I mont Central et Delaware et Hudson, pour

Montres d’or pour da- Ï5&Ï TiZt
mes, revell matins ca
dres, miroirs, etc..

ri

)

main matin.
Das chars dortoirs Pullman sont attachés 

aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa 
dront les Pullman à 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être 
des billets de la cité c

pour New-York pren- 
St. Alban ou à Rouse’s

vendus à la semaine par

obtenus au bureau 
ou aux stations.

B. J. CHAMRKRLIN, 
Surintendant Général.

OB27HZSR FRERES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent
avec des échantillons PERCY R. TODD,

Agent général des passagers.

Poudres de Condition d'Alexander
BOULES POUR lee BOON01W

«T AUTRES

MEDECINES C1LIBBSS
POUR LIS

A«imit a Ottawa C. STRATTON. 
Coins (Us rues Dalhoune et Sawi-Patneà.

À VIS.—Les médecines ci-dessus, oélé 
A bres dans tout le Canada pour 
efficacité, ne se trouvent que chei M. G 
STRATTON. Je mets donc le public «b 
garde contre les contrefaçons.

T ALEXANDER.
N. B.—On pont aussi obtenir l'article vé

ritable ches v LAPORTE, me Rideau 
GOODALL A FILS, rue Wellington 
et DALGLISH à FRERE me Queen, ornent.

Quelques uns des avantages
DES

CELEBRES

■ IM

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.

1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
courses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas tes remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25cts. on prepare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

2e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.

4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 
puissant purificateur du sang.

I 5e Avantage—Pour ouvrir l'appétit, et aidv la digestion, les “ Amers Indi
gènes ” sont sans égal.

VFUIT D’ETRE REStfES

10,000
ROULEAUX DESTAPISSERIES 

De tous genres et de tous 
prix.

Aussi, assortiment complet et varié de

Peint ares, Huile, Mastic,
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d'un magasin de ee genre.

BKl- '• ous les ouvrages sont exécutés 
sous la * urveillanoe môme de M. Philibert. 

Une visit» est soilioitée.

H PHZLIBEJIT
PEINTRE.

208 RUE DALHQUSIE* OTiAWA.

Collège loternotloial. Commercial
ET PREPARATOIRE.

INSTITUT D’EDUCATION
!DB FRAWLBY.j 

Transporté an Ne. 474, Rue Sussex.

Ce collège bien connu pour le cours com
mercial qui s’y donne s’est ouvert MARDI, 
le 14 courant.

Je me suis associe pour le présent terme 
.. lercial du collège trois professeurs di 
haut mérite et le grandes capacités.

L’objet du collège est 
er—D'accorder la facilité d’apprendre 

rapidement aux jeunes élèves qui ne peuvent 
suivre le cours ordinaire des autres collé 
ou accadémies.

1 2ème—De préparer les élèves po 
vice Civil et la Matriculation et 
les examens comme Ingénieurs.

3ôme—Pour donner l'avantage à ceux qui 
sont en retard dans leurs études, d’acquérir 
les connaissances dont ils ont été privés.

Il est de la plus haute importance que les 
élèves commentent à l’ouverture même des 
cours afin de subir avec succès le 
de Nor.embre, Janvier et Mai.

H. J. FRAWLEY, M. A.
N, B.—L’Institut s’est assuré les services 

du Professeur J A. GUIGNARD pour don
ner un cours de FRANÇAIS, embrassant la 
Grammaire, la Composition et la Littéra-

Les heures consacrées à l’étude sont
• • e.3o a i2.se
• • 2.80 A 6.30
- • 7.30 A 10.00

l

ur le Ser
tie passer

s examens

Matin - 
Aprèn-mldl 
Soir - -

Ottawa, 16 Sept.^1886—la.

HOTEL RIENÛEAU
nau SUS L1 PLU

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre an public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses de la 
saison, préparées par des cuisinier» français 
de piemier ordre. Repas à toute heure.

Un trouvera constamment à cet établisse
ment de première classe, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

JOB. RIENDEAÜ.
Propriétaire^

BARDEAUX !
JH. G.1A. Adam, de la Pointe Gati

neau, informe ses amis et le public en 
general qu’il a en mains une grande quan
tité de Bardeaux en pin avec chanfrein et 
pleine dans les côtés qu’il vendra à d’aussi 
bonne conditions que partout ailleurs. Les 
personnes qui désireraient acheter de bons 
bardeaux avec chanfrein y gagnei ont car 
ce qui donne de la valeur au bardêau 
offert en vente par M. Adam, c’est la ma
nière dont il est chanlréne et la qv alite d 
bois dont il est fait. M. Adam n’emploie 
pas les restes de son moulin pour confec
tionner son bardeau, mais le fait d’après 
le billot de bois solide. Avis aux connais-

G, ADAM
Pointe Gatineau

Ottawa, 29 0ct. 1886—6m.

MOUSTACHES I
La manière de faire croître une jolie 

moustache eh quelques semaines sera don
née avec tous les détails particuliers en 
envoyant un t mbre poste de 3 contins à

WILLIAM JONE8.
Nos. 30 et 32 rue Steiner, Toronto, Ont.

ClT!tLllB6MAfl81FiWlB
Les dames qui enverront un timbre de 

poste de 3 centins recevront des instruc
tions sur la manière de garder à leur che
veux leur couleur primitive, les emp< 
de tomber et se garantir des maux de 
Adressez :

tête

WILLIAM JONES,
30 et 32, rue Steiner, Toronto, Ont. 

Ottawa, 13 Sept. 1886—lan

1 REPI

le;ATELIERS TYPOSBAPHtPES

Lorsque ] 
à Cherboug, 
l’y attends 
morte.

Morte de] 
moment où i 
la solitude 
Oorme, env 
que sa demi 
guait, revet 
Chine, fier d 
Ion récemm 
son grade d’ 
qn’il venait 
avant son to 
route. La t 
lui être 
trouva en 
même, sur V; 
fet maritimi 
bourg. Le 1 
sept heures, 
sait dans la < 
serte et nui 
muette, aux 

Comme il 
lui, chercha 
aperçut dam 
ormes, le 1er 
re Jean, qui 
sabots. Le p 
mots lui exp 
vredame êta 
la nuit, aprè 
ladie. Le not 
avait mis les 
l’a vertir, et 
serait ici.

Roger, en 
duire à la to 
près, dans ui 

*-un berceau c 
ne homme rt 
la gorge sert 
qui dormait 
l’enfance, an 

Pauvre mè 
morte ainsi i 
puis deux an 
orgueil, le ra 
claira par im 
Car elle étal 
d’une tristesi 
blait à de la 
comme par d 
profond et C: 
gardent dans 
gardait-elle 
cher fantôme 

.tôt ravi, Oj 
sans qu’elle 

— parlé. Il aval 
'** quand son p 

vin art cinq a 
tée veuve. So 
l’avait plu» t 
retirée dans i 
à deux heure 
n’en était jar 
là que son fil 
ans, douce et 
av " des larn 

Un brait d 
ger a sa rêve 
heure qn’il 

* était arrivé. 1 
pied du pern 
vertes, il eut 

i et se retira dt 
sa mère. Là, 
fauteuil, ayai 
sât seul, coi 

JA' d’une pensée 
chapelet des 

— Tout était 
ancien ; le p: 
aux tentures 
la fenêtre, la 

,, coudrait poui 
^ coin près de 1 

crétaire où el 
Il le conna 

l taire. Quand 
V mière chose 
c c’était son po 

trait d’enfant 
vers huit ou 
longs cheveu 
qui lui tombt 
En Ini écrivai 
loin, sa mère 
lent des yeux 
vrait y avoir 

L’officier s 
du meuble e 
trait y était 
vaut lui, cacl 
tié, un obje 
l’apparence, 
homme. li 1 
c’était un cofl 
noué d’un r 
la place de 1 
chet de cin 
ruban, nn éti 
se détachait 
ces trois mots 

Que contei 
dernières vo 
peut-être ? fi

— DIT—

“CANADA”
ET DB

J
I

i
T

59* HUB SUSSEX,

OTTAWA

On exécute à ces ateliers toutes sortes

D'IMPRESSIONS

TELLES QUE:

Têtes de comptes, 
Memorandums,

Cartes d’affaires, 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

i
Traites,

Enveloppes)

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches,
Placards,

Lettres funéraires,
Etc., etc., etc.

BLANCS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Déclarations sur billet,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas,

Affidavits,
ObposltionsL 

Fiat,
Inscription»Etc., etc., etc

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrats de mariage, 
Blancs de billet, 

Procurations, 
Quittances, 

Tran

t

sports,
Protêts,

Obligations, etc

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

i

Blanes de Procès-Verbaux
D’avis de Vente

De Saisie,
De Vente,

POUR LES SEL-TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’électeur». \

LE TOUT

SUR BON PAPIER
BT À DBS

■

Les ordres envoyés par la Poste 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sent exécutés sans délai.

ABONNEMENTS;
SlLECAMDl" tuotidien, par an, $|,Q£

I L’UlllOII RMÎOMLE ” bebd., <# KH
Tout abonnement net kwMl

parable 4’aranoo.

M

CARTES PROFESSIONNELLES
OTIAWA

Dr. J. A. FIS8IAULT,
CHIRURGIEN-DENTISTE,

No. 25, Rue Sparks, en fhee dn Russell
ftr Extraction d s dents à l’aide du gaz. 
Heures du bureau de 9 a.m. à 5 p.m. 
Ottawa, 17 nov. 1886—la

A. J. A. HO BILL A KD
MEDECIN VETERINAIRE 

46 RUE YORK
au Col-Seul Canadien-Français dip ômé 

lège d’üütano jusqu’à ce jour

Macdougall,,1 Macdongall A Betcourt,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“Scottish Ontario Chambers” coin des 

s Sparks et Elgin, Ottawa.
Hom. Wm. Maododoall, 0. R.

Frank M. Maoi 
N. A.

8lTm.Bslooubt,

Dr J Nolln
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diplômé du “Royal Col
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 6,

Dr L. Coyteux Freyo»t
132, Rue Daly, Otta va.

HEURES DE BUREAUX 8. à 10 a. m.
1. à 3 p. m- 
6. & 8 p m

Valin et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
25 rue Sparks, vis-à-vis 
l’Hotel Russell.

A. A. ADAM» 
M. Adam, membre du barreau de Qué

bec, s’occupera aussi des affaires requé
rant son attention dans cette province.

BUREAU :

J. A. VALIN,

Dr Alired Sayard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost
L; A. Olivier

AVOCAT
Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 

Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont. 
ARGENT A PRETER

Dr Cs O. Blackboule
DENTISTE

M. le Dr C. G. Btackhonte, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 258, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans cam 
de douleur à son patient en se servant du 

itrique oxidé dont il fait une spécialité.
du

gui U

cartes professionnelles

HULL

MAJOR <fc TALBOT,
AVOCATS.

C. B. Sffijor. A. X. Talbot.
Bureaux à PapmeauviVe et à Hull coin des 

rues Britannia et Albert.
Suivent les cours de Circuit à Hull, Papi- 

neauville et. Aylmer, la cour Supérieure, la 
cour Criminelle, les cours Suprême et de 
’Echiquier.

Hull, 21 déc. 188t.
Paul T. C. Damais

INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 
ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 

PROVINCE DE QUEBEC 
Arpentage des limites à bois, terrains mi

niers, division des lots de fermes exécutée 
aux conditions les plus faciles.

Bureau : Hôtel de ville, Hull. Rési- 
King’s Road, Hull.dence :

P. T li os Deslard ina
NOTAIRE PUBLIC

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 
ulL Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

H

J. Malcolm McDougall, B. C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Aviseur 

légal du comté d’Ottawa.
RUB MAIN, AYLMER, P. Q.
Koeliou et Champagne

AVOCATS
246 Rue Principale, IIuü

A Rochon. L. N Champagne. L.L.O

RESTAURAS! FRANÇAIS

0. L. BELIER, Prop’re
68, me Metcalfe, Ottawa.

Repas à toute heure. Les consommateurs 
peuvent compter sur toutes les primeurs de 
la saison. Une tabl d’hôte régulière pour 
le dîner sera tenue servie tous les jours de 
6 hrs. p m , à 7.30 p m , HUITRES, UNE 
SPÉCIALITÉ ! HUITRES FRAICHES RR- 
CUES 'J OUS LES JOURS I servies dans 
tous les genres Essayez- es !

Les bals, les parties de noces ainsi que des 
dîners complets seront servis à court délai 
aux familles privées. Soupes, p’ata divers, 
salades, dindes désossés, pâté de gibier, gi- 

descriptfon, gelées, char 
lotte russe, pouding glacées, 
toute sortes peuvent être obte 
plus court delai.
Ottawa, 26 novembre 1889.—1 an.

à’.biers
glaces de 

nus sous le

avis AU PUBLIC
Si vous voulez acheter ou faire vendre 

un lot de terrain, une maison ou autres 
dépendances, adressez-vous à

A. B MacDonald 
Kncanteur et agent pour propriétés fonciè 

res, No. 111 rue Rideau. ( Bloc Birkett ) 
N B.— Ventes tous les matins, après- 

midi et soirs

PENSION DEMANDEE—Un jeune 
homme de langue anglaise désirera’t trou
ver une bonne pension dans une familles 
Cana lienne-française parlant le langage 
français d’une minière pure et correcte. 
On préférerait une famille dont l’un dos 
membres pourrait enseigner le français 
dans la maison même. Pour informations 
s’adresser au bureau du “ Canada,'* rue 
Sussex.

êfâwa. 23 Bec., 1886.

mm

Un Emploi de Représentant
e»t offert dans chaque ville pour la 
vente à crédit des obligations à lots 
des villes de Paris, Marseille, Lyon, 
du crédit foncier de Franre etc., 
payables 5,10,20 et 50 francs par 
mois. Ecrire à M. le secrétaire de la
CAISSE GÉNÉRALE D'ÉPARGNE ET LE
crédit, société constituée le 4 mai 
1886, 116, Place Lafayette, 116, â
Paris.

La Consomption gnerle

Un vieux médecin retiré, ayant 
reçu d’un missionnaire des Indes 
Orientales la formule d’un remède 
simple et végétal pour la guérison 
rapide et permanente de la Con 
somptiof, la Bronchite, le Ca tari he, 
l’Asthme et toutes les affections 
des poumons et de la gorge, et qui 
guérit radicalement la débilité 
veuse et tou'es les maladies ner
veuses ; après avoir éprouvé ses 
remarquables effets curatifs dans 
des milliers de cas, trouve que c’est 
son devoir de le faire connaître aux 
malades. Poussé par le désir de 
soulager les souffrances de l’huma 
nité j'enverrai gratis à ceux qui le 
désirent, cette recette en allemand, 
français ou anglais, avec inetruc 
lion pour la préparer et l’employer. 
Expédié par la poste si on adresse 
avec un timbre'nommant ce jour
nal, W.A. Notes, 119 Powers Block, 
Rochester, N. Y.—1 déc. 1886—la

ntt r-

NOTES COMMERCIALES
P. Rochon n'est jamais 

antres pour ses bas prix.
en arrière des

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian- 
d s iralches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi
cile, M. Duhamel remercie ses 
nombreuses pratiques et le public 
ea général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Ure visite est respectueusement 
sollicitée.

SSIhi de Fleur Patente pour 7Sct*.
Ches N. A. Nnvnrd.

Tempe des présents
A cette occasion, ne manquer, pas 

de faire une visite aux magasins 
de P. C. Guillaume, car là vous 
trouverez toutes sortes de jolis 
objets pour les étrennes, tels que 
livres d'histoires avec beaux cou
verts de luxe, albums couverts en 
peluche et en cuir de Russie ; ob
jets de fantaisie de toute sorte, et 
jouets d’enfants, une grande va 
riété ; aussi lu plus grand choix de 
eartes avec inscriptions en français 
st en anglais.

Avis aux Mères—Le Sirop Ca! 
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s'éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses 
dents, soit d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez-vous et 
demandez le “ Sirop Calmant de Ma 
dame Winslow," et n’en .renez pas 
d’autre sorte

i nerveane* ne de- 
d’Eau Ni-Léon, le

BUNN, seul agent.

Tontes lea personnes 
Traient pas manquer 
meilleur remède.

Effet de Cexemple—Autrefois il n’y 
avait que les femmes qui se servis
sent d’eau de toiletta, mais aujour
d’hui, sans rep-oehe, il y a jusqu’aux 
hommes qui veulent avoir leur fiole 
de “ Lotion Persienne ”à la moinde 
apparition des boulons, où dès que 
le soleil leur a un peu bruni la 
peau.

!f
i'

•Mbs de Pleur No. 1, pour sort*.
Ches N. A. Navard

La Vieille France n’oublie jamais 
les enfants de ses enfants ; lors mê
me qu’ils sont éloignés d’elle, elle 
éprouve un vrai bonheur de pouvoir 
les reconnaître, par leur fidélité aux 
traditions de leurs pères : Dieu et 
nos droits

Montres, Bijouteries, Joncs de 
mariage etc, en tous genres, à 50 
pour 100 de rabais et garantis tels 
que représentés sinon l’argent vous 
sera remis. Chez H. Norez, No 30 
rue Rideau, près du pont des Sa
peur».

Bargains à commencer d’aujour
d’hui.

t i

Le 21 eoût 1886.

AU PETIT NEGRE
520 rue Sussex, pour des chaussu

res de tout sortes et de tout prix. 
Exemple : chaussures élastiques 
now hommes, d’une piastre et 
ylogt-ctnq oeote en montent. Rap- 
pdetMOtts que c’est à l’enseigne du 
petit tfèrgre, porte voisine dn Canada
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gèrement tremblantes, fit sauter 
le cachet. La serrure n’était pas 
fermée. Au premier effort, le 
couvercle du coffret se souleva 
Un pli était dedans. L’ôfficier 
le prit. Mais, en le saisissant,

Lorsque Roger de... débarqua ses doigts rencontrèrent autre 
a Cherbong, une cruelle surprise chose: un tissus léger que le
I y attendait. Sa mère était pa jer cachait entièrement, et
m<»r*e\ , . qu’il tira t du même coup. Le

Morte depuis un mois. Au jeune homme regarde c’était un 
moment où elle s’est éteinte dans mouchoir de batiste qui se dé- 
la solitude de son chftteau des plia de lui-même, découvrant 
Oorme, envoyant a son fils uni- une initiale brodée : M. Sa mère 
que sa dernière pensée, lui navi- a’appelait Marie; ce mouchoir 
Énj®1*’ revenant des mers de avajt appartenu. Mais, chose 
Chine, fier de son deuxième ga- étrange, l’initiale était coupée 
Ion récemment conquis, et de en deux par lme étroite déchi- 
son grade d’enseigne de vaisseau rarCj au bord de ce trou, une 
qn il venait d obtenir deux ans tache brune s’étalait, sur une 
avant son tour On le savait en largeur de deux doigts. Qu’é- 
route. La nouvelle n avait pu tait-ce que cela ? 
lui être expédiée. 11 la Brusquement, l’officier se sen-
trouva en arrivant. Le soir tit envahi par une sorte d’au-
même, sur l'antorisation du pré- gojsae. Pourquoi ? 11 n’aurait
fet maritime, il quittait Cher- 6U le dire. Mais un frisson
bourg. Le lendemain matin, à pavait secoué de la tête aux pieds, 
sept heures, une voiture le dépo- pjne soudaine et poignante 
sait dans la conr du château, dé- tuition l’avertissait qu’il se trou-
serte et nue, devant la façade va^ en présence d’un mys-
muette, aux fenêtres closes. tère, du mystère de toute une

Comme il regardait autour de Vie Qu’allait-il donc apprendre? 
lui, cherchant a qui parler, il jj hésita un instant. Puis, 
aperçut, dans l'allée des grands d’un geste fébrile, il ouvrit le 
ormes, le fermier d’un côté, le pè- pli. Ur| voici de nU’ii iat. 
re Jean, qui venait traînant ses
sabots. Le père Jean, en vingt “ 5 mars I860,
mots lui expliqua tout. La pau
vre dame était tréspassée pendant 
la nuit, après huit jours de ma
ladie. Le notaire du bourg voisin 
avait mis les scellés. On allait 
l’a vertir, et dans une heure, il 
serait ici.

Roger, en attendant, se fit con
duire à la tombe. Elle était tont
près dans un coin du parc, sous pourquoi les traçai-jesur ce 

-un berceau de cnarmille. Le jeu- papler? Parce qu’il le faut An
ne homme resta longtemps, seul. cune f0rCe ne mv contraint. Et 
la gorge serrée, songeant à celle pourtant ü lc fauJ. U y a des vé- 
qm dormait la aux baisers de rites qu’on na pas le droit d’étouf- 
1 enfance, an vide du présent. fer. Si j’étouffais celle que je veux 

Pauvre mere .dire quelle était te d;re ,j me semble que, même 
morte ainsi ne s ayant p^ vu de- au fond de la tombe, elle rougi- 
puis deux ans, lui son fils son ra^ ^ans ma poitrine morte 
orgueil, le rayon de joie dont 1 é- un cœur éternellement vivant, 
claira par instant sa mélancolie. L’homme dont tu portes le 
Car elle était triste, d’ordinaire, nom est mort cema.jn. Cet hom- 
d’une tnsteste calme qui ressem me fut mon é deVant la loi 
blait à de la résignation, vivant dt devant les hommes 11 ne fut 
comme par devoir, avec le regard paa mon mari. [i n’est pas ton 
profond et fixe des gens qui re t)^re
gardent dans le passé Qu y re- ,. L’histoire est simple ma'stra- 
gardait-elle autel . Hélas . lc gjqUe. Je ne sais pas pourquoi 
cher fantôme d un bonheur trop 0n m’a mariée â lui. Je ne sais 

-tôt ravi, oger le savait bien, pourquoi j'ai accepté d’être sa 
sans qu elle lui en eut jamais femme. J'étais un enfant, il y a 

a» parlé. Il avait quatre ans a peine d;x arlg Mes parents m’ont à 
quand ton père était mort. A pe;ne consultée. On a jeté ma 
vinert cinq ans sa mere était res- Tle daDS le hasald de 
tée veuve. Son yo le de deuil ne union comme un jetterait une 
1 avait plus quittée. Elle s était pjerre dans l'eau. J’ai su depuis 
retirée dans cette terre de 1 Orne, dans notre monde, cette in- 
à deux heures de toute ville, et suucjanoe eat de mode, presque 
n en était jamais sortie. C était r^g]e
là qne son fils la retrouvait tous * Ur_ le goir même de mon 
ans, douce et grave, lui souriant marjagei quelques mots que je 
av- des larmes dans les yeux. surpria fireat colma-ltre la 

Un bruit de pas airacha Ra- vénté. L'homme dont j’étais la 
ger a sa rêverie. Il y avait une femme savait ce qu’il avait fait, 
heure qu il était la. Le notaire iuj u m’avait épousée pour ma 
était arrivé. Roger le rejoignit an fortune> pour de l’argent dont il 
pied du perron. Les portes ou- avait besoin, ayant à lavera prix 
vertes, il entra dans la maison d’orje ne aaia qUelle tache de 
et se retira dans la chambre de joueur ruiné. Bref, il avait fait 

■ sa mère. La, il s assit dans un un marché. L’aveuqnej’enten- 
fauteuil, ayant prié qu on le lais- ,jja ne faf paa seulement odieux
sât seul, continuer à égrener, fuf cynique. Si je ne mourus avec montures en fer ou en bois,
d Une pensce fervente, le pieUX paa de dégoût, c’est que le dé- A meilleur marché et de nieillqarq qqalité

i chapelet des souvenirs. mnl no tn» que los cloches anglalâ»! on «miricainea.
— Tnnt 1 r i t resté iIbiih l’ordre S ,. ”a5' , ,, Fourniture, pour intérieur del église».Août était reste dans lorare “Subitement, dans 1 espace Appareils An chauffage d’apr*»i.«meni

ancien ; le prie-Uieu près du lit d’une secondei un être nouveau ajatémee. 
aux tentures sévères, et près de s’éveilla en moi. Ma résolution 
la fenêtre, la table ou elle s ac- fut prise irréT0Cable. Une heure

t L> coudrait pour lire, et, dans un aprèS| je déclarais à mon seigneur
coin près de la cheminée, le se- et maîfre qu’en.fait de possession 
crétaire ou elle écrivait. JJ eut à se contenter de ma for-

II le connaissait bien, ce secré- tane. n eut j’audace de se révol-
I talre’ Quand 0,1 1.ouvnt’ la. Pr.e- ter. Je le souffletai de mon gant 

miere chose qui apparaissait, de mariée. Cet outrage nous sépa- 
c était son portrait a lui, un por- ra jamaia. 
trait d enfant, tel qn il avait été .. Ce 'ui doit arrlver arrive. 
vers huit ou dix ans, avec de j’ai aimHé nn homme di de
longs cheveux bruns, bouc és, ma tendresse, haut d’esprit,grand 
qui lui tombaient sur les épaules de cœur Ton it et t011 acœur 
En ltu écrivant, tandis qn il était à toi car c.egt lui qui fut ton pè. 
loin, sa mere lc contemplait par- re 

rdant des yeux à son image. Il de- 
I vrait y avoir encore le portrait.
’ L’officier se leva, s’approcha 

dn meuble et l’onvrit. Le por
trait y était toujours. Mais de- est 
Tant lui, cachant le cadre à moi
tié, un objet était posé, dont 
l’apparence, intrigua le jeune 
homme. Il le prit, l’examina : 
c’était un coffret en bois d’ébène, 
noué d’un rnban noir scellé, à 
la place de la serrure, d’un ca
chet de cire noire. Sous le 
ruban, nn étroit carré de papier 
se détachait en blanc portant 
ces trois mots : Pour mon /ils.

Qne contenait ce coffret ? Les 
dernières volontés do la morte, 
peut-être ? Roger, les mains lé-

REPRODUCTIONS W. A. ARMOUR Cinquante pour cent de 

melne

Cinquante pour rent de»
V m a lu»Manufacturier et Importateur

LE MOUCHOIR MOULURES P88A ERMIEKIÏ LITRES! LIVRES!! LITRES:!! court délai. Bibliothèques fournies au 
complet. Vente en gros tle livres reliés et 
de papeterie à des prix extrêmement bas. 
Paiement par traite ds banque ou mandat- 
poste à ordre.

société) qui a acquis une grande expé
rience dans les différents besoin» des 
dames et dos messieurs à l’étranger et 
dans les colonies, agit comme agent gi 
rai, et exécute avec économie el celé 
les commissions qu’on lui contle, pour 
toute demande petite ou grande vouent de 
l’Europe. Des oom-sponduntsjians^toutes 
les parties.

Manufactures et paie? es, aussi entre-; 
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés 
d’avance £*25 sterling. Parentés recher
chées.

Epargner, du temps, des peines et de» 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remise st rattans tous les cas ac
compagnée d’instructions.

D’iHAfiBS, Ï1IR0IES,
(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux à l’hnile anglais, français 
et allemands,

Ausit\ toutes sortes de Peintures, Ca 
dres en pluche, et de cannas 

pour tableaux
LES MARCH AN DIRES SONT VENDUES 

PAYABLE TANT LA SEMAINE 
OU LE NOIR

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Pour Avocats, Docteurs, Membres 
du Clergé, Marchands, Ecoles 

et Collèges.
rite

J. MOSCRIPT, PYE el Câe.
RELIURE, PAPETERIE.

Relieurs Exportateurs, Papetiei's, Editeurs

ï" ES soussignés qui assistent aux princi- 
paies ventes de livres et de tableaux, 

et qui achètent des bibliothèques de» par
ticuliers de grand prix en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins que le 
prix ceûtant ordinaire. Tableaux, Livres 
et MS8 acheté» sur ordre.

Tous los livres neufs et de seconde main 
et les revues seront livrés dans le plus

154, RUE WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.
Ven fi me faire une visite,

ne éparfeerea «n 
lu a 8S per «eat.

►I* Ne
SC BONNE NOUVELLE DU PAYS!N. B.—xJe vendrai aux marchands les 

moulure», cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR, 
483 rn« NCsan.

Ottawa, 16 Novembre 1886-3m.
Pour la commodité de “ Kin Beyond 

Sea, J. Moscript, Pye et Gie., (de la susdite

60 Aimées de succès!!... gMaison de Pension Privée
SIROP JOHNSON *

O
—TKNUK PAR—

tah di Fir hMdlti É! facUlque
LIONS ^COURTE

in- I Mde. E. RENAUD,
No. 119 rne O’Connor, Ottawa *

(Extrêlt d# pointu d’Asperges oomposi)
Préparé selon la formule du Professeur BROUSSAIS

Médioameat autorisé par le Oourernement Français, enr io rapport 
du D* MARTIN-SOLON, au nom do la Commission de l’icalèale d» Médecine, contre ; 

Maladie• du Cœur,
Maladies des Bronches et du Poumon, 

Maladies des Articulations et 
Troubles de la Circulation tendant à l’ilydropirtie.

dM^VetuT

O
E
2

Un trouvera à citto maison uno pension 
de première classe dj mémo que des 
chambres confortables, spacieuses et bien 
chauffées. Conditions avant îgeuses,

Ottawa, 14 Janvier 1887.

MOttawa, Quebec
_______ ET MONTRRA %,._______

" "||1 li5- ! «5

p.m. p.m 
4 20 5 32
p.m. p.m 

30 9 00

!m

USS
UC. ST«ATTOi\ VABLBAU Dl» HR», SJ

M
m. JOHNSON e ebto
préparation de* Sirop, < 
rang parmi le ■édlmouate

£lement Frange!» mm privilège exclusif pour le vente et 1» 
té e été tellement reconnue qu'U e, per note authentique, prie 

qu'on âge transmet * on entre âge.
M

S“ Tu dors a côté do moi, mon 
enfant, dans ton petit lit, le sou
rire aux lèvres au moment ou 
j’écris ces lignes. Quand les liras- 
tu ? Quand tu seras un homme, 
-ans doute ? Oui, pour les lire, il 
faut que tu sois un homme ? Si 
je mourais trop tôt, je les détrui
rais.

Marchand d’Epiceries
EN GROS ET EN DETAIL

COIN DES RUES

Dalhouaie et St Patrick
OTTAWA

M. C. titratton déaire informer lea épicier» 
qu’il leur vendra de» épiceries de premier 
choix dea prix extrêmement bas et livrées 
à domicile.

U 0M»/W»e»MM »»»v fMimeeemw V» a<r*p *» 
TniSAB». Vajol e

Stiff oompoU d# z
. SAV-Loeaee a

Eviter lee Oontretaçoee, exiger la elgnature Jobneoe BOISA*» et enr chaque 
flacon le timbre de garantie de l’UNIOM dee FABRICANTS

gnae QuAunea. 
«Mlw * rInstitut de Franoe.L àeae Ottawa.... I 1Arr. à Montréal.- 

Arr. à Quéoec.... 6 3030

âFomoo îo'oo

U™6i-: Laisse Québec....

Laisse Montréal. 6 ro

I La Pilules j.Vallotvaur rÆ X0™
' abaque pilule blaneha.

LePüulesi,VaUetr^d,z:aMA^„t
risée» par arrêté ministériel.

00
r,6Arrive à Ottawa 23

Tapis, T&ms, Etc D'ELEGANTS CHARS PALAIS 
sent attachés aux trains de vitesse 

antre Ottawa et Montréa..

■AIM BE TAPIS Connections à Québec poui Halifax, Si. 
Jean et tou» les points sur le caemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tou» le? point» de la Nouvelle-Angle-

:

: L« Pilules <,VaUet i
’ couleurs, lee pertes blanches. «

i l« Pilules t.Vallet
D’OTTAWA.

Ay»nV.<? plus grand assortiment, los 
, -V-ars, et plus bas prix en donnent aux Joues la teinte ver- « 

meille perdue par la eroiseanee * 
rapide, la maladie, lee exeès. \frelarts, Rideaux, BRANCHE D’AYLMER:

Lee trains quitte Hall pear Aylmer à 
9.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 p m., 10.10 .m.

Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 
4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa
Gare Union).......  7 00 a.m.

Arr. à Pre»cotL.~. 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa...» 10 00 a.m.

i l« Pilules ü Vallet strr.1 i
du Docteur Vallet. ♦

Corniches, Pôles, Garniture» 
et Meubles de tonte sorte.

ils PARIS - 19, RUE JACOB, 19 - PARISMAISON DE TMIS BTTTIWt
14S Rne SPARKS.

SHOOL3R5D et Cio.
2 00 p.m 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

M. C. O D AC 1ER s ces médecines en dôpôt à sa pharmacie

L’EAU Minérale St-LEONPARFUMERIE DU MONDE ÉLÉGANT

DCLKTTREZ
64, 66, Rue Richer, 64, 66

Devient au Canada la médecine 
la plus populaire.CHANTËL0UP

CREATION PARIS ROOYELLCLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 : 
L’Bxpress du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
« du soir quitte Ottawa à 11.45 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
M du jour quitte Toronto à 8 30 an 
« “ Arr. à Ottawa à 5.00 p n
* dtt soir quitte Toronto à 8.00 p.
«« “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
jour. Chars dortoirs somptueux sur lee 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls poui 

Brock ville et le chemin de fer du Grann 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
tnd Black River et ses nombreuses cou 
lections pour le sud et l’est.

Ligne directe pour Chicago et tous les 
points à l’ouest, sud-ouest et noi d-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre’ informations concernant ies passagers 
s’adremr au bureau des billets.

4S RUE flPARKS 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.
J. E. PARKER,

Va autre V'molifnngojini.ortnwt
Pictou, N.-E., 19 août 1886 

F. Wyatt Fraskr, Ecr.,
Agent Général pour l’Eau 8t-Léon, 

Nouvelle-Ecosse.

RIVALEBANS

\J éffp)8eta

cette

Cher monsieur,
Depuis trois ans, je souffrais de la dys 

pepsie et dos bronches ; j’avais essayé 
maints remèdes prescrits pur les meilleurs 
médecins, et rien n’avait tait e(M, quand 
on me conseilla d’essayer l’EAU ST-LEON. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui
vant la prescription, el c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage
ment aux indispositions que je viens de 
dire. Je suis heureux de recommander 
cette eau à toutes les personnes qui souf 
frent de dyspepsie et des bronches.

Avec respect, votre, etc.,
P. L. LkMAIHTRB, 

Capitaine du vapeur Reaver.

SUAVITÉ
concentration

CRÈME 0SMHEDIA C
■ 'savon, extrait

B AU de TOILETTE 
POUDRE DE RIZ WÏT

COBMÉTIQ UE, BRILLANTINE 
HUILE, P OMMADE, VINAIGRE

MONTREAL, P. Q.

Fonderies S Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

de
La Parfumerie 0SMHEDIÀ assure à

ses flDll.es pLISMTB
J. b. o. xxTjjxnxr,

Seul Agent dans Ottawa,
1*8 et Rue 
U sept, live

-

Mnllioiiwie.
DCDJT. D.il TOUTS, LE. fâlHClT.LSS CIEL,

f lADlp *• J***!» OUBLIE*
Il pli 4 en d'apprendre as Line 
quelconque ee ane eeule leefeura, per 
M LOI8ETTB, de Lœdiea, apprtdl 
Jag-d, rampUed 1 frsn. «a tùaom-poet.. 
B’ad. à*. l'UnOHEVAUTY, iidaa tu* 
tlirnIlitalii.àLeerdii (BaoUe-fprJale) Ziaaca.

U. C. O. Dacier a ees médecines en 
dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

fliesvel Etablissement
DE

RE LIE U II

Agent de Billet.
W. WHYTE

SariaLjadau généra
Ottawa, 16 Sept 1886—la. W. G VANBORNE,

V1 pa*. o, H e OI

CHEMIN DE FER INTERCOLONIAL TRNV PAR

Anx Inventcors 
J. CoTirsoÜe & Cio.,

Joseph IbCasse,
RUE SUSSEX,

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du 8t-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Vile du 
Prince Edouard, le Cap-Brelon, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs lont 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8.30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience 
montré que l’Intercolonial et les lignes de 
paquebots aui font le service entre Hali 
iax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et ae passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

B. KING, Agent de billets,
No. 27, me Sparka, Ottawa

Marchandises Sèches
Payables à la Semaine-

Walker Bros & Cie
165 EUE SPARKS.

(En haut du magasin de A. D. Richard.

Sollicüevrs de Brevets d?Invente* 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et CorreependAnts anx Etau»» 

Unis» en Angleterre et en France.

M. MASSE ayant faitjl’acquis!lion de 
toutes les machines requises pour la con
fection des Livrer. Blancs, Relieur es de 
luxe et de fantaisie, etc,, vient d’ouvrir 
un atelier à l’adres&e ci-haut désignée. 
Par sa longue expérience dans cette ligne 
d’affaires, il est en mesure de satislaire 
tous ceux qui voudront bien lui accorder 
leur patronage.

J. COURSOLLE & Cie»,
Ghambrk Viûïoiua, 

f ts-à-v* • bureau des Brevets,
OTTAWA, U*Y

Allez visiter leur STOCK de couvertes, 
couvre-pied», tapUtiprelart, Etc., Etc.

Toute commande exécutée avec soin 
et promptitude et à des pnx modérés.Lee effete sent livrée Immédiatement.

Ce magasin n’a rien à faire avec le» au; 
très établissement» de •» genre à Ottawa.

“ Eh bien ! cet homme, c’est 
moi qui l’a tué.

“ Commént ? C’est horrible 
c’est absurde, c’est iou, mais cela

“ Écoute et pardonne.

(A continuer)

■i P.—Boite 68.
IA ffAv JOSEPH MASSE

Ottawa 10 novembre 1886—•

e BERNARD SIM - RD
BOUCHER

EST-CE BIEK EE

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuirf 

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU
BLES DE CUIR arec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien. 

Faite»-en l’essai.

C, McDIARMID,
ISS, rue Sparks.

a dé- £
Non- Tenon» de recevoir le 

pm«i bel assortiment 
.. telle» peinte» el doreee 

penr feneire» nul ail 
la nais eteâmp-rle en CJannd»

Etaux Nos 1 et 2, Marché des produits 
el viandes, et No 1 marché Ouest

HTTX.L,Men nieier-en t repr en en r

M. Joseph Tardif désire informer 
le public de Hull et d’Ottawo qu’il 
eet en mesure d'entreprendre la 
construction de maisons, hingais, 
etc. M. Tardif fait aussi à domicile 
la réparation des meubles et tous 
autres ouvrages en bois quelcon 
ques. S’adresser à Joseph Tardif, 
coin des rues Division et mkerman, 
Hull 18Janv.—1m,

remercia ses nom b 
tique» et le public de Hull de l'encourâge 
tuent libéral qe'il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de 

M. SIMARD a tonjoun en main» un a»«or- 
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FUMÉES, toujours de première 
qualité.

Les ordre» seront exécuté» promptement 
et livrée à domicile gratis- Prix modéré». 
Une visite eet sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCkKli

M. SIMARD

JACOB ERRAT T no-iveau

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour le» passager» et le fret de 

l'Oueet, 93 bloc Russia, rue York, 
Toronto.

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES
88 RUE RIDEAU.

N. B.—Voyex les échantillons de 
ces toile» dans ma vitrine"1

D. POTTINGBR,
Surintendant général

Bureau in chemin de 1er,
Monotoo, N. B., fer Dec , 1886. te
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A TRAVERS ONTARIO-EST En retardTELEGRAPHIELA MEILLEURE VALEUR POUR LE PRIX La tempête d’hier soir a de beau- DECES

fIvF=e illSâl:
lundi le 10 janvier. tawa avec la résignation d’un vrai chré-

C’est le premier couvent bâti dans " , tien,
les comtés deXPrescott et Russell.

Pendant le décompte des bulle
tins à l’élection^ernière, au poil 
où M, Théophile Lachapelle était 
officier-rapporteur, on vit tout à 
ceup uneigrande lueur causée par 
un incendie au village. On constata 
b entét que toutes les dépendances 
de M Joseph Dignard, fils, près de 
l’église étaient en feu. Il a perdu 2 
belles granges, une écurie, étable 
à vaches, etc.

Deux ou tiois hommes de cou
rage, MM. Pierre St Onge et J Bte 
Archambault. surtou1, sauvèrent 
une écurie en la couviaut de neige.

St Isidore est un liesse.
L’ami Hilaire (Juesuel, qui souf- 

. frait de cécité depuis des années, a 
recouvré tout-à coup la vue et peut 
même écrire parfaitement.

La chose est arrivée d’elle-même 
et sans soins particuliers.

Quand cette bonne nouvelle est 
avivée à Alfred et que chacun cher 
chait à en expliquer la cause, un 
ami (U une observation fort juste.

—“Cela doit être dû, fit-il, aux 
bonnes prières de sa jeune fille qui 
quittait dernièrement les joies el les 
séductions d'un monde qui l’admi 
rail, pour aller enfouir sa jeunesse 
et sa beauté dans un cioître.”

—L'Interprète.

-roi-
THÉS HOIRSTHÉS VERTS

Jeune Hyson, (bon)
Poudre à canon, (de choix)..30 “

“ “ (extra)........35 “
THÉS DU JAPON.

Choix Extra (non coloré).....25 cts
“ ......28 11

Garanti pur

Vol de lettres
Toronto, 2—Un employé du bu 

reau de poste du nom de Pinet, 
arrêté pour vol de lettres enregis 
trées et qui a avoué sa culpabilité, 
a comparu devantjla cour ce matin 
pour recevoir sa sentence. Son avo 
cat a demandé que la chose fut 

à vendredi afin que Pinet 
puisse subir un examen médical, 
narce qu'on doute qu’il soit sain 
d’esprit. Cette demande a été ac 

dée.

.25 cts. 

.30 “
Congou, (boni,

“ (choix extra).
.20 cts.

Les funérailles auront lieu ven-
Maintenant que les opérations du dredi, le 4 février, à 2 heures de 

printemps sont prêtes à être com- l’après-midi, à l’église Saint-Joseph, 
mencées dans les États de l’Ouest, Parents et amis sont ,priés d’y 
les personnes désireuses d’obtenir assister, 
des renseignements quant à la route 
la plus courte, la plus économique, 
et la plus satisfaisante, ne devrai t 
pas manquer d’aller consulter l’a
gent principal du bureau des Billets 
à Ottawa, roin des rues Sparks et 
du (’'rai, en face du Bureau de 
Poste. M. T-ylor, sera toujours 
heureux de donner tous les ren<ei 
gnements désirables à ceux qui s’in- 
formeron! à lui et ce d'une ma
nière des plus affablese' avec toutes 
prévenances possibles. Les hommes 
qui désirent obtenir de l’emploi 
dans les bois pourront aussi se pro
curer des lettres d’introduction 
pour les meilleures sociétés faisant 
le commerce du bois.

La compagnie du Grand-Tronc a 
fait lithographier à l’occasion du 
Carnaval à Montréal, une magni 
fique circulaire qui fait l’admira
tion de tous. Cette ligne mérite 
encouragement, pour tous les sacri 
fices qu’elle fait pour satisfaire le 
public voyageur.

Une bonne llgrae

Bon, (Feuille naturelle] 
De choix “

. 18 cts. 

.20 “ 

.22 “ 

.23 “
remise.30 “Très bon 

Choix extra “ .35 “

A VE2TDRE-;o:-
8ST* Pas de tirage au sort, vous achetez du Thé et ne payez que le 

plus bas prix possible du Thé. Pas d’argent gaspillé en vue de gagner 
du cristal dont le plus souvent vous n’avez pas besoin.

cor
Une magnifique propriété située sur la 

rue de l'Eglise, Oltiwa, (connue comme 
propriété de MdeDeault) avec lot de terrain 
avoisinant, en excellente conditions :

DE PLUS
Une autre propriété située sur la rue 

Water; le tout sera vendu à bon marché. 
—Un véritable bargain et une chance1 pour 
les cî pita listes—S’adresser immédiatement 
sur les lieux où â

Incendie

Montréal, 2—Vers sept heures, ce 
matin, le feu s’est déclaré dans la 
buanderie de M. Love, “Montreal 
Steam Laundry,” rue Saint-Antoine.

Les pompiers ne purent contrôler 
les flammes qu’après un certain 
temps et les dommages sont consi
dérables. Us ne sa montent pas à 
moins de cinq à six mille piastres 
De ce montant c'est peut-être le 
magasin d’épicerie de M.Cuilan qui 
fournit la plus grosse part des dom 
mages.

L’eau et la fumée ont endommagé 
ses marchandises pour environ 
$3,000. Les pertes sont à la charge 
des compagnies d’assurance.

Cheval noyé

E. V. D’OkSOlEV, lîérant,
143 et 145 K IJ K PRiarriPALK, H4JLE.

S. ROGERS et FILS
Entrepreneurs de Pompes Funèbres

ET EMBAUMEUR/»,

15, rue St. NICHOLAS,
OTTAWA.

„ . . C. GODLET,
Kpic.er, coin des rues Cumberland et 

Water.
Ottawa, 31 jtnvier 1887—ls

Vente à l’Encan !
DE

CHAUSSURES
CHea LÆoodie fie Freres,

196 rue Sparks, Ottawa.
Vente toui les soirs de la semaine, 

à 7 heures.
Québec, 2—Les gens qui char- 

raient de la neige ne sont générale- 
meut pas assez prudents en condui 
sant leurs chevaux à l’extrémité 
des quais pour y déposer le contenu 
de leurs tomberaux, et il arrive 
assez souvent que le poids de ceux- 
ci entraînent les malheureuses bê.es 
A l’eau, d’où il n’est pas toujours 
facile de les tirer.

Un nouvel accident de ce

Isÿr Residence au-dissus du Magasin.-

Séance d’eecrlme
Il y aura ce soir, à la salle d'es

crime, No 512 rue Sussex, une 
séance d’escrime qui promet d’être 
très intéressante pour tous.

Connections par TClôpliono.

Tous ordres remplis avec promptitude et à de bonnes conditions.

A. B, Macdonald,
Bnoenteur.

SDANS LA CAPITALE Personnel
Le Révd Père L. P. PajUin, ci 

devant du collège d’Ottawa et ac 
tuellement curé de Ludington, Mi
chigan, était à Ottawa aujourd’hui.

M 11 F genre
est arrivé ce matin à la Basse Ville, 
et il a été impos ible de 
le cheval, qui était magnifique et 
qui appartenait à Mlle St Denis.

A travers ln ville
—La tuyau brisé sur la rue Nel

son, a été réparé convenablement.

—Nos marchés sont très pauvres 
de ce temps ci.

—Jim Ford, un pochard bien con 
nu de la polies a été ramassé ivre 
mort sur la rue Sparks hier soir et 
a été interné dans nne cellule du 
poste.

AVIS AUXr ENTREPRENEURS.I

sauver O" diT.Lmi jour ^Mïr^Ain0; 
mclneirement, des soumissions cachetées 
et adressé*! au soussigné avec la (inscrip
tion “ Soumission pour Cha’ands à l’usage 
des dragueurs,” .pour la constructioa et la 
livraison de

Bloqué®
Les trains du chemin de fer du 

Pacifique Canadien ont été b'oqués 
près de la gare de St Hermas depuis 
hier soir ; les malles de Montréal 
n’ont été transportée au Bureau de 
Poste d’Oltawa.

Echappé belle

Québec, 2—Il est arrivé dernière- 
ment dans l’un des chantiers de St 
Raymond, un accident qui 

doute des conséquences 
graves, mais qui a bien failli être 
doublement fatal. Un charretier 
de St Sauveur nommé Joseph La 
croix trouvant trop de besogne à la 
ville s'engagea pour travailler dans 
la forêt avec sou cheval.

Un jour qu’il se trouvait avec 
celui ci tout près d’un arbre qu’on 
abattait, il demanda aux bûcherons 
s’il y avait du danger à rester là, ce 
à quoi ils répondirent négative
ment. Enfin, l’arbre s’inclina ei 
tomba, mais malheureusement une 
de ses maîtresses branches atteignit 
une érable sèche qui s’abattit 
comme la fondre sur le cheval et le 
tua raide.

Quant à Lacroix, la même érable 
qui avait terrassé son cheval,effleu
ra seulement ses vêtements et les 
Jéchira. Le pauvre homme de
meura cloué sur la place, en voyant 
le danger auquel il venait d’échap 
per. Ce malheureux a non seule 
ment perdu son cheval, mais il a 
aussi perdu ses gages d’un mois, le 
chantier où il travaillait ayant été 
fermé pour mauvaises affaires.

Henrire mystérieux

Sont les IVIeilleur:
DEUX CHALANDSA 0ECHARGE0IRS 

LATERAUX A L’USAGE DES 
DRAGUEURS,

suivant le plan et le devis que l'on pourra 
voir à partir de Lund«, le 31 Janvier cou- 
rant, aux endroits suivants : au Borean de 
M. James Nelson, Montréal ; au Départs- 
" nt de« Travaux Publics, Ottawa; à la 
Douane, Kingston, et à la Douane, 
Catherine, où l’on pourra obtenir des 
mules de soumissiojL imprimées.

Les soumisÿ<rtfi?aire3 sont avertis qu’au- 
ne soumission ne sera prise en consldéra- 

on X motus qu’elle ne soit faite sur la for- 
male imprimés qui sera fournie, et dout les 
blancs devront être convenableaent rem
plis, et signés de leurs mains.

Chaque soumission devra être aeeomna- 
gnée d’un chèque de banque “ accepté, éral 
à cina pour cent” du montant qui est men- 
tiouné, pay ble à l'ordre de l'Honorable 
Ministre des Travaux Publics. Ce ehéque 

si le soumissionnaire 
le contrat après notifies- 
ute pas les travaux entre- 

si îa soumission a’est
gage à accepter 
des soumissions.

A. GOBBIL,
Secrétaire

a eu 
assezsans

Toutes description» de Poeles et Fournaises constamment 
en vente aux Entrepots de Variété et aux Salles de 

Fonrnitnre de Maison,

a
Service funèbre

Le service funèbre du R. P. Ben 
ueîi, O. M. I., a eu lieu ce matin à 
l’église St Joseph. Outre les élèves 
du collège, un grand nombre de 
citoyens étaient venus dire un der
nier adieu à celui qui fut un sifint 
prêtre, un conseiller éclairé et un 
homme estimé de tous à juste titre.

La partie musicale a été rendue 
par un chœur de 75 à 80 voix 
posé des ecclésiastiques et élèves 
du collège.

Sa Grandeur Mgr l’Archevêque 
Duhamel a chanté le service. A 
l’épître le chant toujours si solennel 
du “ Dies irae ” harmonisé. Offer- 
toioe : “ Jesu salvator mundi" solo 
et chœur.

Le R. P. Dawson, qui dans un élo
quent sermon sut faire ressortir 
avec l’éloquence qui le caractérise 
les vertus du regretté défunt, fai
sant un historique de la vie de 
celui dont les catholiques, spéciale- 
ment de St. Joseph, déplorent avec 
raison la perte.

L’Absoute a été faite par Sa Gran
deur Mgr l’Archevêque Duhamel.

A l’issue du service le corps à élé 
transporté au cimetière des Oblats, 
(Ferme du Collège).

Bon prix
Madame F’ellowes a reçu la jolie 

somme de $10,839 pour 724 acres 
de terre que le Gouvernement cou 
verlira en ferme d’expérimentation

532 et 534* RUE SUSSEX, OTTAWA Do Ste.

Punition
Le procès de Francis Macpher- 

son, jeune homme de 19 ans, autre 
fois détective à Ottawa et qui a été 
capturé dans de si curieuses cir 
constances au moment même où il 
s’appropriait de l’argent dans le 
bureau des billets à la gare du che
min de fer Canada Atlantique, le 
soir du 10 janvier,s’est déroulé hier 
devant Son Honneur le juge Ross, 
à la Cour Criminelle de comté.

M R. W. Lees, comparait pour la 
Couronne et M. Chrysler représen
tait la compagnie Canada Atlanti 
que. Le prisonnier était représenté 
par M, Mosgrove.

L’audition des témoignages occu- 
oa la cour durant toute la journée. 
Le juge ayant fait un bref examen 
de la cause, demanda au prisonnier 
s’il avait quelque chose à dire avant 
que la sentence fut prononcée contre 
lui. Le prisonnier su contenta de 
plaider non-coupable disant qu’il 
n’avait pas volé l'argent, mai 
montrant du doigt un homme dans 
la cou — 1 dit que l’argent lui aval 
été remis par cet homme.

Le juge Ross condamna ensuite 
le prisonnier Francis Macpherson à 
deux ans et six mois de prison aux 
travaux forcés.

En enttndant cette sentence le 
prisonnier fondit en larmes et une 
scène des plus tristes eut lieu lors
que sou père et sa mère vinrent lui 
faire leurs adieux.

JOSEPH BOYDEN tio

com

A.V" I 8CONFISERIES !
PATISSERIES.

Nouvbôu Poste Canidlen-Françals
A. TRUDEL et Frère,

ST?ST par les présentes donné qu’une 
JLj demande sera faite à la Législature 
de la Province de Québec, à sa prochaine 
session au sujet de la Compagnie de che
min de fer de Colonisation d’Ottawa, pour 
un acte amendant l’acte d’incorporation de 
ia dits Compagnie et lui accordant le pri
vilège de s’amal-amer avec d’autres corn 
pagnies de chemins de fer en prolongeaiti 
le temps pour le complètement de ce che
min, et étend int ses pouvoirs de cons
tructions d’autres branches de chemin* 
de fer, et d'amender le dit acte d’incorpo 
ration pour tous autres objets.

sera confisqué 
refuse de éigner 1 
tion, ou s’il n’exéc 
pris. Il 
pas aceep 

Le département 
ni la pins basse ni auc 

Par ordre.

sm-a remis,

PROPRIETAIRES.

540, HUS SUSSEX,
(Ancien poste de M Broderick.) Dept, des Travaux Publics, ) 

ettawa, HjsBT., 1887. |MM. Trudel désirent informer le public 
d’Ottawa et dee environs qu'ils tiendront 
constamment à leur nouveau poste toutes 
les confiseries désirables qu'ils manufac
tureront eux-mêmes ; tels q ie pain-de- 
savoie, pour dîner de noces et pour fêles, 
bonbons <le toute sorte, gdieaux, biscuit!', 
dragées et tout ce qui se trouve généra
lement dans un établissement de première 
classe.

Les soussignés, par leur longue expé
rience dans celte ligne de 
en mesure de donner satisfaction à tous e* 
comptent sur l’encouragement libéral de; 
Canadi-ns-français de la capitale et du 
public en général.

On fera b en de venir faire une visite.

—AUX—
Terres Boisees

—DE—
MATT A WA IT
OiLLàüDEB, north - bat 

STtJKtiEON FALLS 
CHELE.VSFOKI»

L’EMBRAN chement
d>aloora

et autres ; ou aux prairies de

H. B. MACKINTOSH, 
Beorétaire de la die Compagnie.

•a.t6 à Ottawa, oe 
B Janvier, I88ff. Chicago, 2—Un meurtre entouré 

de circonstances dramatiques ei 
mystérieuses a été commis avant- 
hier matin, à Chicago 

George Wilson, on homme d’un, 
triste réputation, est entré dans 
débit de boissons de Clark streei 
avec deux femmes et un nommé 
Writs Tous les

Aux Electeurs
DE LA

commerce sont

MARCHE D’OTTAWAun

CITÉ D’OTTAWA. 2 février 1887quatre se sont 
installés dans un cabinet particulier 
et ont commandé du vin. Quelque, 
instants après trois individus à mine 
patibulaire sont également entré, 
dans le débit de boissons. L’un de, 

venus, qui avait un œil 
poché, s’est précipité dans le cab.- 
uet particulier, et tirant un poignard 
de sa poche, i’a enfonçé dans le 
cœur de John Watts, sans pronon 
cer une seule parole. Le meurtriei 
et ses deux compagnons 
aussitôt sauves par une porte de 
derrière. Wilson et les deux fem 
mes ont ensuite profité de la con
fusion causée par le crime dans le 
cabaret pour s’enfuir à leur lour.

Toutefois les deux femmes onl 
été retrouvées dans la journée et 
mises en état d’arrestation ; mais 
elles ont simulé l’ivresse et 
rien voulu dire sur les circonstan 
ces mystérieuses dans lesquelles le 
crime a été commis. La police croit 
que Wilson et les deux femme, 
avaient attiré Watts au cabaret d, 
complicité avec l’assassin. On croit 
d’ailleuis que c-lui ci ne tardera 
oas à être arrêté aussi bien 
Wilson.

A. TKUDEL et Frère. FARINE.
Farine No 1 par baril......
Farine forte de boulangers, 4 00 à 14 2b
Farine extra....... ».............. 4 00 à ,4 50

3 00 à f3 00 
... 3 50 à J Oo 
... 2 25 à| 2 50

Confiseurs. - .$ 3 80 à 3 80Ottawa, 1er Dec., 1886. lm MMSSIEUBS, Manitoba
----- DU-----

NORD - OUEST
Bt de la Colombie Anglaise par le

Pacifique Canadien

Farine de sarrasin.........
Farine d’avoine..............
Farine de blô-d’inde......

GRAINS

A la demande d’un grand nombre d’élec- 
leurs de cette cité, j’ai consenti à poser ma 
jondidature pour la cité d’Oltawa, à l’elec- 
ion qui doit avoir liou pour le Parlvment 

du Canada.
J’ap^u.erai comme je l’ai toujours fait, 

arti libéral-conservateur sous l’admi-

AVI S
nouveaux

T7lSTe’par le présent donné que demand» 
jLj sera faite à la Législature de Québe 
à sa prochaine sess ou, au sujet de la 
Compagnie de chemin de fer d’Ottawa et 
de U Vallée de la Gatineau, .pour un act- 
amendant l’acte d’incorporation de la d.ie 
compagnie et lui accordant le privilège d- 
s’amalgamer avec d’autres compagnies dt 
chemins de fer en prolongeant le tempt 
fixé pour la complétion de ce dit chemin de 
ter et iul per.neitant d’émettre des deben
tures portant hypothèques ou par l’exten 
aon de ses pouvoirs de construction d’au
tres branches ou autrement pour amender 
le'dit acte d'incorporation pour d'autres

Blé, le minot..
Avoine............
Blé-d’ind'......
Pois................
Fèves..............
Sarrasin......... .
Orge...............
Seigle.............

Le tempe qn’âl fait
* La température—c’est bien le cas 

le le dire—est inconstante comme 
une coquette ; hier grand vent et 
oar suite tempête en règle ; ce ma 
tin pluie et neige.

Notre feuilleton
L’intéressant feuilleion dont 

nous avons déjà dit un mot à nos 
lecteurs sera commencé sous peu, 
probablement lundi procha’n. Eu 
attendant nous donnons place à de 
courtes “Nouvelles’’ qui, nous n’en 
doutons nullement, seront lues avec 
intérêt par tous ceux qui aiment la 
belle et bonne littérature. Comme 
in le veil, on ne perd rien pour 
attendre.

- 70 à 75
29 à 30

... 0 00 à 0 00
00 à 00
00 4 0 00

- 00 à 07
00 à 00
00 à 00

le p
oisiration judicieuse duquel le Canada a 
attiint une position de prospérité bien en- 
viab’e.

Comptant sur l’appui sincère pour cette 
candidature de la part des électeurs de 
toutes nationalités et croyances, j’atten
drai votre décision avec tous les égards 
le la reconnaissance comme appréciation 
de la faveur et confiance que vous avez si 
généreusement manifestées à mon égard au 
sujet de cette liante et honorable position.

J ai l’honneur d’ôire
Messieurs

Votre obéissant serviteur,

S OTEE T ATS A L’OUESTse sont
est meilleur que l'Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont supérieurs. Si vous 
ne le croyez pas, venez voir pour vous 
vaincre.

Le train partant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires 
se rend à Winnipeg et continue sa routé 
jusqu à Ganmore, faisant arrêt à Brandon, 
Whitewood, Broadview, Regina, Calgary,

LÉGUMES
Patates la poche 
Navets le sac......
Betteraves le sac.

80 à 00
50 à 00
30 à 40

Choux, la douzaine...........« 0 20 à 0 25
Pommes, le bariL......... . 1 75 à 2 00

10 à 12H. B. MACKINTOSH, Raisins la livre
n’on.Secrétaire de la Compagnie, VOLAILLES

Poulets, le couple...............
Poules, la pièce.........
Canards »....... . ...
Dindes, la pièce...... ..
Oies...............« ........

Datk à Ottawa, ce 
5 Janvier, 1887.

35 à 50
40 à 50

»— 75 à 85
.... 0 75 à l 25

50 à 75

} Dans ces contrées de Nipissingue, de 
tent 1 Atgoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans lent le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

Wm G. PEKLEY.
Ottawa, 15 nov. 1886.

n. il. a.Pi0HRH
Tailleur

113 — RUE RIDEAU — 113
Rideau House

AVANTAGESVIANDESIN THE SURROGATE COURT OF 
THE COUNTY OF CARLETON.

“ Guardiaruhip Notice *

Bœuf, tes 100 livres ........- 4 50 1 5 00
....... - e 00 à 6 25

8 4 10
là 7

Travaux de comité.
Hier soir il y avait réunion du 

co nité du feu et de l’éclairage ; on 
y a approuvé les comptes dn mois

Le bureau des travaux s’est aussi 
assemblé sous la présidence de 
l’échevin Heuty. Los comptes du 
mois furent approuvés ; on fit lec 
tare d’une requête de la part de M 
L. D. Dion demandant que l’on 
construise un tuyau d’égoût sur la 
rue Sussex qui communiquerait 
avec celai de la rue St André.

Le Bureau considéra la somme 
qu’il faudrait durant l’année pour 
les divers travaux à exécuter et 
conclut en fixant à 850,000 au mi- 
nirnum le montant de la somme.

aux colons. Nous vendons à
Lard—......... Prix Réduit

----- DES-----
que Veau (au quartier) ........... .

Mouton do ............. .
DIVBR8Le llpntenant-ffou vernenr

Québéc, 2—Aussitôt après l’ajour
nement des chambres Son Honneur 
le lieutenant gouverneur Masson, 
accompagné de son fils et de l’ho
norable M, Carneau, est parti pour 
une promenade aux Bermudes. 
Son absence durera un mots.

L. mandat de Trola-RI vitre* 

Tiois-Rivières, 2—Cost M L. P. 
VaLIN a ADAM, Pelletier, parait-il, qui doit entre-

SoUcitors for Pierre Hyacinthe Chabot, prendre la lutte contre sir Hector 
Ottawa, 18tb January, A.D., 1887. Langevin, aux Trois Rivières.

Porto® voisine d® K. Thorn Blrkdt 
OTTAWA

M. Lapierre désire informer ses amis 
et anciennes pratiques qu’il vient de ré
ouvrir sa boutique de tailleur i l’endroit 
ei-haut, magasin de M. A, Blais où il don 
nera satisfaction à tous.

Ottawa 1S dée. 1186—1 m.

Œufs..........«...... «
Beurre, en pain.... 

do en sceau...
Fromage....**......
Suif brut, la livre.
Suif fondu*..........
Saindoux...............
Sucre d’érable»...
Miel, la livre...............»........ 12 à 13
Sirop d’érable, le gallon»..» t 00 à 1 00
Foin, la tonne.............. .. 12 00 à 14 00
Paille--------------- ------------  6 00 4 8 00

24 4 25
20 4 20
17 4 18
9 4 11
5 4 58

"jVTOTICEis hereby given 
JLi expiration of twenty days flom the just 
publication of this n lice, application wilt 
be made io the Judge of the Surrogate 
Court, of the County of Cirleton, at his 
Chambers, in the Lourt House, in the City 
of O.tawa, by Pierre Hyac nthe Chabot 
for an order appointing the said Pierre Hy
acinthe Chabot guardian ofhis infants c ii- 
dren Je»n Léon Chibol, Albert H nn 
Chabot, Charles Emile Chabot, and Marie 
Louise Beatrix Chabot.

that after the BUM DE RETOUR
jusqu’aux terres au

SOiD DU LâC SUPERIEUR
A TOUT EXPLORATEUR 

“BONAFIDE”
Pour plus amples informations s’adresser
au BUREAU DE COLONISATION

268, RUB St. JACQUBS,

MO N-TRIS A. Ii

...»
7 4 a10 à

10 à 12

—Faite» l’eesai ne i» VAL h 
KiA. C’eet la melllenre pou. 
made centre la chute de, 
cheveux et la Calvitie. En 
vente ehea <X O. GACHER. 
Pharmacien, rue twaex M.
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